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POSTE ET TÉLÉCOM : 2% DE HAUSSE RÉELLE 

Les branches saines doivent soutenir la consommatio n 
 
 
En période de crise, les secteurs économiques et les entreprises qui demeurent dans une 
position commerciale et financière solide, voire florissante, ont la responsabilité de soutenir 
la consommation intérieure et donc l’économie en générale. Ils ne doivent en aucun cas 
céder à une spirale récessionniste en figeant, voire en contractant, leur masse salariale. Fort 
de cette conviction, le Syndicat de la Communication présentera donc aux entreprises avec 
lesquelles il est en partenariat social des revendications salariales qui assurent aux employé-
e-s une progression de leur pouvoir d’achat de l’ordre de 2%. (Ces revendications doivent 
encore être approuvées par les organes internes). 
 
Télécommunications au beau fixe 
Le secteur des télécommunications, à l’image des entreprises Swisscom et Sunrise, est 
heureusement épargné par la crise, qui, en Suisse, frappe en premier lieu les industries 
tributaires des exportations, mais fort peu les entreprises dépendantes principalement du 
marché intérieur. Au premier semestre 2009, Swisscom a ainsi présenté un bénéfice net en 
hausse de plus de 20% (par rapport au 1er semestre 2008) pour un chiffre d’affaires presque 
stable (léger recul de 1,2%) et une augmentation continue du nombre de clients dans tous 
les domaines d’activités. Cette conjonction de résultats traduit, outre une réelle baisse des 
prix pour les consommateurs, la persistance de marges confortables dont les employé-e-s 
de l’entreprise peuvent très légitiment revendiquer leur part. 
 
Même constat réjouissant chez le concurrent Sunrise, qui connaît au 1er semestre une 
progression marquée des trois facteurs précédents : chiffre d’affaires en hausse de 6,4%, 
bénéfice net bonifié de 15,2% et croissance de la clientèle de 23,5%. Le Syndicat de la 
Communication se réjouit de cette consolidation sur le marché de la position de Sunrise. 
Mais il attend de l’entreprise qu’elle fasse bénéficier ses collaboratrices et collaborateurs de 
cette amélioration. 
 
Une augmentation générale des salaires réels de 2% dans la branche des 
télécommunications constitue une revendication raisonnable et modérée, qui se fonde sur la 
bonne santé de la branche en général et des entreprises citées en particulier, tout en 



 

prenant en compte par ailleurs la situation économique générale. 
 
La Poste dopée par Postfinance 
Dans le secteur postal, le Syndicat de la Communication revendique également une hausse 
générale des salaires réels de 2% pour les employé-e-s de la Poste. La situation 
économique et financière du Géant jaune le permet, quoi qu’en dise déjà la direction de 
l’entreprise, qui annonce pour l’exercice 2009 une chute prononcée du bénéfice consolidé 
(825 millions de francs en 2008). Car, selon les derniers chiffres intermédiaires pour 2009, 
cette baisse du bénéfice résulte en partie des hausses réelles de salaires consenties pour 
2009, ce qui ne traduit pas un affaiblissement économique de l’entreprise sur le marché, 
mais une simple correction de la répartition du résultat à l’interne. 
 
Certes, la baisse prévue du bénéfice 2009 résultera aussi en partie d’une baisse du volume 
du courrier, mais ce tassement sectoriel au sein de l’entreprise est plus que largement 
compensé par la croissance spectaculaire de Postfinance, qui a dégagé à elle seule un 
bénéfice de 200 millions de francs pour le premier semestre 2009, en hausse de 28% par 
rapport au premier semestre 2008 (qui constituait déjà un record). 
 
Au final, la situation de l’entreprise Poste demeure très solide, et le résultat prévisible pour 
l’exercice 2009, avec un bénéfice consolidé sans doute en retrait mais toutefois confortable, 
légitime la revendication d’une hausse réelle des salaires. 
 
Soutenir la consommation  
Enfin, il convient de relever que la Poste ou Swisscom, en tant qu’entreprises de service 
public détenues totalement ou majoritairement par la Confédération, sont dotées de 
responsabilités sociales et économiques particulières. Des responsabilités qui doivent se 
traduire, dans le contexte économique actuel, par un soutien à la consommation intérieure et 
donc à l’économie suisse en générale. 


